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Oui… pour un ENFIN ! … et un immense MERCI ! 

Oui ! ça y est ! notre Monument du Souvenir a vu le jour dans l’enceinte de 
l’Ambassade de France de Bangkok, après deux ans d’efforts ! 

       Oui ! un immense merci à vous tous, qui par votre adhésion, à votre fidélité au 
Souvenir Français et à vos dons, avez pu rendre l’honneur perdu à ces Français, morts 
au Siam pour leur pays. 

     Merci à Son Excellence Monsieur Gilles Garachon, notre ambassadeur ! qui par 
son soutien de toujours et sa dévotion à notre oeuvre, a rendu possible cette 
renaissance ! 

     Merci à nos amis de la société de Travaux Publics Bouygues-Thaï, qui par leur 
grand professionnalisme et par leur dévouement toujours désintéressé, ont pu donner 
forme à notre monument ! 

     Le 11 novembre prochain sera une sorte d’inauguration, mais nous comptons sur la 
présence de tous nos amis le 11 novembre de l’année prochaine 2018, où nous 
pourrons fêter tous ensemble, le centenaire de la Victoire de 1918. 

 Du fond du coeur, encore merci ! 

        François Doré 
 Le Souvenir Français de Thaïlande 

 A  NOUS  LE SOUVENIR A  EUX L’IMMORTALITÉ
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 Vues du nouveau monument. 

D’un côté, se trouve la plaque ancienne, celle qui avait été semble-t-il, inaugurée à la 
fin décembre 1921 par le Maréchal Joffre, lors de son escale à Bangkok, au cours de 
son périple en Asie. 
Elle porte les onze noms des Français du Siam, morts à la guerre 1914-1918 sur le 
front européen. 
Il est à remarquer que sur les 11 noms, 5 sont ceux de religieux. 
Mais une étude rapide de la diaspora française qui vivait au Siam en 1914, nous a 
révélé qu’à peu près la moitié des 160 résidents français de l’époque, étaient des 
religieux. Donc qu’étaient respectées, dans le sacrifice, les proportions de notre petite 
communauté. 
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La deuxième plaque, qui se trouve au dos de la première, comporte deux parties : 

En haut, les noms des trois marins français, morts le 13 juillet 1893, pendant 
l’incident de Pak-Nam. 
Il est à noter que notre monument se trouve à peu près à l’endroit où reposaient les 
trois sépultures de nos marins, et ce pendant de nombreuses années, en attendant le 
retour de leurs dépouilles mortelles vers le sol de France. 

Sur la partie inférieure de cette plaque, est reproduite à l’identique la plaque de 
marbre qui est scellée sur le sol de la grotte mariale, qui se trouve près de la 
cathédrale de Chanthaburi, appelée à  l’époque Chantaboun par les Français. 
Cette plaque rappelle l’occupation pacifique du territoire de Chanthaburi par les 
troupes françaises de 1893 à 1905 en attendant la ratification des traités Franco-
Siamois. 
Rappelons que tous ces décès furent dûs à des causes naturelles, et non pas à des actes 
de guerre. 

Enfin, nous ne pouvons que regretter l’anonymat dans lequel restent ces 83 soldats 
annamites, eux-aussi morts pour la France, mais dont les archives ne nous ont pas 
encore livré les noms. 

 « HONORER DES HEROS, MORTS POUR LEUR PAYS, 
 N’EST-CE PAS UN PEU LEUR REDONNER LA VIE ! » 




